Déclaration CAPD du 20 mars

SNUipp-FSU, SE-UNSA
Une politique à haut risque : 250 000 élèves d’école primaire privés d’aide spécialisée dès la rentrée !


Année après année, les cartes scolaires révèlent un véritable abandon du Service public d’éducation.


Pour la rentrée 2012, une nouvelle vague de suppressions massives de postes de RASED est programmée, qui portera à près de 5000 le nombre de postes d'enseignants spécialisés de RASED détruits depuis 2008. 

Et les choix opérés sur les départs en formation ont  asséché les équipes et les possibilités sur l’ensemble du territoire.

Dans les Pyrénées Atlantiques, voilà plusieurs années en effet  que les départs en formation donnent une part médiocre voire nulle aux options consacrées à la difficulté scolaire. Les besoins importants et les retards pris sur la scolarisation des élèves en situation de handicap ne peuvent à eux seuls justifier ces choix départementaux.
Cette année encore, aucune prévision pour des spécialisations en E et G… et l’engagement à compenser les absences de volontaires sur les options F, D et C par des départs éventuels en G ne suffira pas à freiner une agonie programmée.

Les manques de départs les années précédentes dans ces options ont permis de fermer des postes RASED, en particulier des postes G, faute de personnels spécialisés pour les pourvoir.

La totale absence de départs en formation E pour l’an prochain vient confirmer les leviers d’efficience choisis par l’administration lors de cette carte. En supprimant 56% de postes E c'est donc 56% de l'aide dispensée  qui disparaît.
Les postes de psychologues, à ce jour épargnés, ne peuvent en aucun cas remplacer une équipe complète de RASED dont l’originalité et l’efficacité demeure dans la complémentarité des fonctions.

Ces choix actent le démantèlement déjà amorcé des Réseaux d’Aides Spécialisées aux Elèves en Difficultés. Paradoxalement et de manière générale dans l’ASH, la création et le maintien des postes sont inversement proportionnels aux besoins. Les élèves ayant le plus de besoins sont donc ceux qui subissent les premiers les conséquences d’un projet éducatif basé sur l’austérité et les restrictions budgétaires et l’exclusion du système éducatif des plus faibles… C’est insupportable !

Attaquer les RASED :
-C’est supprimer le regard spécifique des enseignants spécialisés sur les élèves en difficulté. 
-C’est laisser des enfants, pour lesquels la réponse pédagogique du maître de la classe n’est pas suffisante, s’enfoncer résolument dans l’échec scolaire, la violence ou l’exclusion.
 -C’est ne plus accompagner les familles et laisser des enseignants désarmés par des enfants qui n’apprennent pas. 
-C’est externaliser la difficulté scolaire vers le secteur privé en renvoyant aux familles la responsabilité et la charge d’en supporter le coût. 
 L’aide personnalisée et les stages ne peuvent en aucun cas remplacer les RASED ; chacun le sait, depuis les enseignants, les parents, jusqu’à l’Inspection Générale qui l’a clairement exprimé dès 2009.
 La difficulté scolaire est complexe et multiforme. L’école a besoin de tous les professionnels spécialisés, pour croiser les regards et assurer l’accompagnement des élèves afin d’enrayer l’échec scolaire.
Toutes les ressources doivent pouvoir être mobilisées dans l’ensemble des dispositifs pour assurer la réussite de tous les élèves.
SAUVER ET DÉVELOPPER LES RASED, C’EST DÉFENDRE UNE ÉCOLE POUR TOUS !

